
Une année de discipulat avec C. S. Lewis, Séquence IV

SÉANCE 1 :  L’amour et le positionnement spirituel (lettre 19)

I. Lancement

Qu’a  pensé  votre  conjoint  de  la  lettre  18  de  Screwtape ?  Cela  a-t-il  suscité  des  discussions 
profondes sur votre manière de vivre votre couple ? Il y a-t-il des changements que vous voulez 
mettre  en  place  pour  mieux  vivre  cette  réalité ?  Si  vous  êtes  célibataires,  quelles  ont  été  vos 
réflexions sur le sentiment amoureux et à propos de vos relations passées ? Avez-vous réussi à faire 
le deuil de vos relations passées ?

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Croyez-vous que Dieu soit  Amour ?  Pourquoi ?  Qu’est-ce que cela  implique ?  Pourquoi 

autant  de  personnes  affirment-elles  qu’il  est  impossible  que  Dieu  soit  Amour ?  Que 
pourrions-nous leur répondre ?

• Que pourrions-nous répondre aux personnes qui ont une vision d’un Dieu d’Amour sans 
exigence ?

• Dans la  dernière séance,  Screwtape avait  affirmé que « [t]oute la  philosophie de l’enfer 
repose sur cet axiome… “Être” signifie “Être en compétition” ». C’est un axiome qui ne 
comprend pas ce qu’est l’amour ni qui est réellement Dieu. Nous le voyons bien dans la 
lettre que nous étudions lors de cette séance. L’amour sacrificiel semble illogique pour celui 
qui ne connaît pas réellement Dieu. Comment pouvons-nous témoigner de cette réalité au 
monde qui nous entoure ?

• Pourquoi est-ce qu’être amoureux n’est ni positif ni négatif en soi ? Quelles peuvent être les 
conséquences  positives  et/ou  négatives  d’un  sentiment  amoureux ?  Quelles  ont  été  les 
conséquences positives et/ou négatives de ce sentiment dans votre vie ?

• Comment un mariage pourrait-il servir la cause de l’Ennemi ou de Dieu ? Pourquoi ?
• Screwtape  affirme  que  pour  beaucoup  de  choses  ce  qui  est  vraiment  important  est 

essentiellement  la  disposition  d’Esprit,  le  positionnement  spirituel  qui  est  pris.  Qu’en 
pensez-vous ? Avez-vous vécu cela dans votre vie ?

B. Fondements bibliques

• 1 Jean 4,16-21 : Dieu est Amour ! Quelle affirmation forte la Bible fait ici. L’amour est par 
définition quelque chose de relationnel : nous ne pouvons pas être aimant s’il n’y a personne 
à  aimer.  Dire  que  Dieu  est  amour  sous-entend  la  Trinité  où  il  y  a  une  multiplicité  de 
personnes à aimer dès avant la création du monde. Depuis toute éternité, Dieu le Père aimait 
Dieu le Fils et Dieu le Saint-Esprit (et vis-versa). Seul un Dieu trinitaire peut réellement être  
un  Dieu  d’amour.  Même  si  beaucoup  de  personnes  affirment  qu’elles  ont  une  religion 
d’amour, elles n’ont aucun appui philosophique et logique pour affirmer cela. Le Dieu du 
christianisme, quant à lui, nous a prouvé son amour pour nous en sacrifiant son Fils Jésus à  
la croix pour nos péchés.
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• Genèse 1,26-28 : Le fait que nous ayons été créé à l’image de Dieu, homme et femme, 
implique un besoin de « relationalité » dans l’être humain. C’est en vivant en communauté 
que nous reflétons le Dieu trinitaire. C’est en aimant les autres que nous reflétons le Dieu 
d’Amour. Nous avons été créés pour vivre cet amour et cette « relationalité ».

• 1 Rois 11,1-8 : Dans ce passage, il est assez clair que Salomon était fortement amoureux de 
toutes ces différentes femmes. Ce sentiment amoureux, toutefois l’a détourné de l’Éternel et 
l’a conduit dans le péché. Comme nous l’avons vu lors de la dernière séance, ce sentiment 
amoureux va et  vient,  il  n’est  pas  nécessaire  d’être  omniprésent  pour  avoir  un mariage 
heureux et n’est pas nécessairement positif ou négatif.  C’est certain qu’il peut amener à 
beaucoup de bonnes choses (beaucoup d’amoureux ont abandonné un mauvais style de vie 
pour plaire à leur amoureuse) mais il peut également conduire à de mauvaises choses (nous 
pouvons penser à l’exécution de Jean-Baptiste pour ne donner qu’un exemple).

• Genèse 4,1-7 : Ces versets bien connus nous rappellent l’importance de la disposition de 
coeur. Alors que la même action a été faite par les deux frères, la disposition de coeur de 
Caïn l’a conduit au meurtre. 

C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   J’avais fait de mon travail mon idole. Un de mes objectifs dans la vie 
était de devenir cadre d’une grande entreprise. Tout ce que je faisais dans mon travail rentrait dans 
cette grande vision que j’avais. Les relations que j’avais avec mes collègues et mes supérieurs 
allaient dans cette direction aussi. Je n’avais pas de reconnaissance envers Dieu, ni ne souhaitait 
partager l’Évangile, de peur de perdre l’estime de mes collègues, etc. Lorsque j’ai compris à quel 
point ça m’avait éloigné de Dieu et de ma famille, j’ai décidé d’aller au travail différemment. J’ai  
commencé par prier pour remercier Dieu de ce travail et lui demander ce qu’il attendait de moi. 
Même si, pour finir, je faisais le même travail, tout a radicalement changé dans ma manière d’être 
et dans mes relations au travail.

Quels sont les domaines où vous avez un mauvais positionnement spirituel ? Est-ce dans votre 
travail ? Dans votre famille ? Dans votre Église ? Ou ailleurs ?

III. Envoi
A. Exhortation

Une fois que vous aurez trouvé les domaines où vous avez un mauvais positionnement spirituel, 
écrivez une liste de trois choses que vous ferez tous les jours cette semaine pour progresser dans ces 
domaines. N’hésitez pas à écrire cette liste avec votre accompagnateur ou votre pasteur. 

B. Promesse

« Vous me chercherez,  et  vous  me trouverez,  si  vous  me cherchez de  tout  votre  coeur.  Je  me 
laisserai  trouver  par  vous,  dit  l'Eternel »  (Jérémie  29,13-14b).  Si  vous  cherchez  à  bien  vous 
positionner selon le coeur de notre Père, il sera avec vous !

C. Bénédiction
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Que Dieu vous donne d’arriver à changer votre manière de voir les choses pour que vous puissiez  
vous positionner spirituellement avec lui dans toutes vos activités.
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SÉANCE 2 : L’attirance sexuelle (lettre 20)

I. Lancement

Avez-vous réussi à bien vous positionner spirituellement ? Votre liste a-t-elle été utile ? Quels ont 
été vos échecs durant cette semaine ? Comment sont-ils advenus ? Quelles ont été vos réussites ? 
Comment les avez-vous vécues ? 

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Avez-vous déjà réfléchi au fait que les critères de beauté que l’on a dans une société peuvent 

être très différents d’une culture à une autre ou d’une époque à une autre ? Qu’est-ce que 
cela implique ?

• Pour notre société, quels sont les critères de beauté pour les hommes en ce moment ? Qu’en 
est-il des femmes ? Êtes-vous sensibles à ces critères de beauté (soyez honnêtes) ? À quels 
critères  de  beauté  êtes-vous  le  plus  sensibles ?  Comment  est-ce  que  cela  impacte  vos 
relations ?

• À quels point pensez-vous que vos désirs et attirances ont été transformés par notre société ?
• Quels sont les critères de beauté mis en avant par notre société qui sont en fait mauvais ou 

hypocrites ?

B. Fondements bibliques

Notre  société  place  souvent  comme idéal  les  hommes  musclés,  riches,  qui  n’ont  pas  peur  de 
désobéir à la loi, insensibles (y compris envers leurs épouses), etc. C’est une sorte de masculinité 
toxique qui est mise en avant1. Il en est souvent de même pour les femmes. Ce qui est souvent mis 
en avant est l’indépendance, le fort caractère, l’insensibilité, etc. Notre culture met en avant une 
sorte d’état sauvage comme étant un idéal pour une vie sexuelle épanouie, tout en nous gardant bien 
de dire que ce type d’amour ne peut pas conduire à un mariage épanoui. Lorsque nous regardons à  
la Bible, les critères de beauté sont totalement différents.

• Cantique  des  cantiques  4,1-7 : Le  livre  du  cantique  des  cantiques,  à  lui  seul,  est  un 
argument pour dire que Dieu n’est pas contre l’attirance sexuelle. Comme nous l’avons déjà 
souligné dans les séances précédentes, c’est Dieu qui a créé la sexualité. Il est normal d’être  
attiré par certains aspects spécifiques. Les bonnes questions sont plutôt : suis-je attiré par les 
bonnes choses et comment réagir face à ces attirances ?

• 1 Pierre 3,1-7, Proverbe 19,22 et Ésaïe 52,7 : De l’autre côté, ce qui doit être vraiment 
déterminant  dans  l’attirance  ne  sont  pas  les  aspects  extérieurs  mais  intérieurs.  L’apôtre 
Pierre le montre en demandant aux femmes de se soumettre à leur mari et en vivant une vie 
spirituelle pleine de douceur. De leur côté, les hommes sont appelés à être sages, bons et 
respectueux envers les femmes. Nous voyons ici des critères de beauté qui peuvent nous 
surprendre. Nous devrions être attirés par ces choses-là premièrement et nous émerveiller 

1 Pour  ceux  qui  veulent  étudier  un  peu  plus  la  question  de  la  masculinité,  ils  consulter  cet  article:  
https://parlafoi.fr/2024/02/07/la-guerre-toxique-contre-la-masculinite-nancy-r-pearcey-recension/
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des qualités des personnes autour de nous. Notre société fait parfois une distinction entre un 
« vrai homme » et un « homme bon ». Ce n’est pas le cas dans la Bible : la bonté est un trait 
de caractère qui devrait être attrayant pour les femmes et la douceur est un trait de caractère  
qui devrait être attrayant pour les hommes. Les critères de beauté que nous voyons dans le 
monde (ici les cheveux tressés, les ornements d’or, les beaux habits, etc) ne doivent pas 
prévaloir sur ceux que Dieu a posé dans ce passage et ailleurs dans la Bible.

• Juges  14,1-4 : Samson  fait  partie  des  nombreux  hommes  qui  ont  été  attirés  par  les 
mauvaises choses, ou en tout cas qui ont mis comme unique critère la beauté physique. La 
vie de foi et la piété d’une personne sont fondamentales pour un mariage profond.

C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   J’avais de la peine à aimer mon mari. C’était une période où je n’avais 
plus aucun sentiment pour lui. Plus rien ne m’attirait chez lui et je me demandais si nous n’allions 
pas terminer par un divorce. J’ai alors pris mon courage à deux mains et essayé d’admirer les  
bonnes choses qu’il faisait, de me comporter comme si je l’aimais et de persévérer. Au bout de  
quelques  années,  notre  relation  avait  complètement  changée  et  notre  mariage  est  maintenant 
complètement épanoui.

Nous pensons souvent que nous ne pouvons pas changer notre vision de la beauté. Ne disons-nous 
pas : « Les goûts et les couleurs ça ne se discute pas ». Pourtant, il existe tant de personnes qui ont 
appris  à  apprécier  un  plat,  une  musique,  une  personne  après  avoir  fait  beaucoup  d’efforts. 
L’habitude et la manière de voir les choses y font beaucoup. Un enfant (et même un adulte!) qui  
mange de la ratatouille régulièrement va finir par apprécier ce plat parce qu’il s’y est habitué. Cela 
marche dans deux sens : si nous nous habituons trop aux vulgarités, aux violences, à un certain type 
de  conjoint  toxique,  nous  allons  finir  par  apprécier  ce  type  de  conjoint.  Par  contre,  si  nous 
commençons à nous habituer aux bonnes mœurs et à les admirer, nous finirons immanquablement 
par être attirés par des personnes sages et pieuses.

III. Envoi
A. Exhortation

Cette semaine, faites une liste des choses qui vous ont attirés (sexuellement et fraternellement) chez 
les autres. Quels sont les critères que vous voudriez enlever et ceux que vous aimeriez rajouter ? 
Cherchez à admirer les bons critères que la Bible donne. Éloignez-vous quelques temps de ceux qui  
vous donne de mauvais critères.

B. Promesse

« Il est beau d’avoir du zèle pour ce qui est bien et en tout temps » (Galates 4,18). Si vous marchez 
plein de zèle pour faire le bien, Dieu vous promet une véritable beauté.

C. Bénédiction

Puissiez-vous voir  les choses tels que Dieu les voit.  Puissiez-vous voir  la beauté de la vie par 
l’Esprit. Aujourd’hui et à jamais ! Amen.
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SÉANCE 3 : La gestion des possessions (lettre 21)

I. Lancement

Avez-vous commencé à admirer les bonnes choses ? Quelles sont les choses spécifiques qui vous 
ont marqué cette semaine ? Comme lorsque nous essayons de nous habituer à un goût, changer ce 
qui nous attire prend du temps. Ce n’est pas en une semaine que vous allez voir des changements.  
Durant les prochains mois, persévérez  à vous efforcer d’aimer ce qui réellement admirable.

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Quelles sont les choses qui vous mettent en colère ? Tout comme la  souffrance révèle ce à 

quoi nous sommes réellement attachés, la colère révèle ce qui est insoutenable à nos yeux. 
Qu’est-ce que cette colère révèle sur vos attachements et vos idoles ?

• Que considérez-vous, dans les faits, comme un dû ? Pourquoi ? 
• Comment est-ce que savoir que rien ne nous appartient réellement devrait nous transformer 

au quotidien ? Pensez aux éléments suivants : votre journée, votre temps, votre vie, votre 
famille, vos amis, votre corps, votre maison, votre voiture, votre argent, vos dons, votre 
Église, votre Dieu, etc. Toutes ces choses ne vous appartiennent pas mais appartiennent à 
Dieu qui nous les a confié pour que son royaume soit bien établi.

• Comment faire pour développer un sentiment de « gestionnaire » chez vos enfants (ou les 
différents enfants que vous côtoyez à l’Église) plutôt qu’un sentiment de « possesseur » ?

• Votre relation avec Dieu ressemble-t-elle à une relation de dû ou de grâce ? Qu’est-ce qui 
vous fait croire cela et comment pouvez-vous progresser dans ce domaine ?

B. Fondements bibliques

• Éphésiens 4,26-27 : Ces deux verset de l’apôtre Paul sur la colère sont passionnants. Ici, la 
colère ne semble pas être un péché en soi. Nous pouvons être en colère pour de bonnes 
choses.  Jésus,  lui-même,  était  en  colère  lorsqu’il  a  chassé  les  vendeurs  du  Temple.  Il  
s’agissait  d’une saine colère  bien maîtrisée pour  qu’elle  ne dépasse pas  les  limites.  Par 
contre, si notre colère demeure et qu’elle nous ronge, c’est là que le péché commence à se 
faire sentir. Tant que nous n’avons pas remis à Dieu nos émotions, nous ne pourrons rien 
faire tranquillement parce que notre colère aura révélé une idole.

• Genèse 1,27-30 : Nous avons déjà lu une partie de ce passage dans une séance précédente. 
Ce qui est frappant, c’est que Dieu « donne » la Création à l’être humain (v. 29). Toutefois, 
cette Création est donnée avec une mission, celle d’être fécond, de remplir la terre et de 
l’assujettir  (v.  28).  Ce don gratuit  de Dieu vient  avec une grande responsabilité.  D’une 
certaine, tout ce que nous avons ne sont que des prêts que Dieu nous demande de gérer 
sagement  en attendant  son retour.  Cela  peut  nous faire  penser  à  la  parabole  des  talents 
(Matthieu 25,14-30). Même nos enfants nous sont confiés par Dieu pour qu’on les élève 
dans la foi (Éphésiens 6,1-4), il en est de même pour notre conjoint (Éphésiens 5,22-33, 
même si ici c’est tout spécialement le rôle du mari), etc.
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• Matthieu 10,34-39 : L’enseignement de Jésus, comme quoi tout nous a été confiés pour que 
nous  soyons de  bons  gestionnaires,  est  fondamental  pour  comprendre  ce  passage.  Jésus 
affirme que lorsque nous nous rapprochons de lui, nous allons forcément nous éloigner de 
ceux qui sont plus éloignés de lui. Notre attachement à Jésus va parfois créer des divisions. 
Dieu va nous demander de le mettre en premier dans notre relation avec nos enfants et notre 
conjoint. C’est-à-dire que nous ne faisons pas ce que nous avons envie de faire, d’abord, 
mais ce que Dieu nous demande de faire. Parfois il  va s’agir de reprendre quelqu’un et 
parfois de demander pardon.

C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   Il y a tellement de choses que je pensais posséder. J’employais toute 
mes possessions pour moi. Lorsque Dieu m’a repris sur ce sujet, j’ai dû apprendre à prêter ma 
voiture pour dépanner quelqu’un, à conduire des personnes à différents endroits, à inviter à la 
maison pour le repas et pour dormir, à inviter des personnes aux réunions de l’Église, à donner des 
habits,  etc.  En fait,  lorsque  j’ai  compris  que  tout  m’avait  été  confié  pour  que  je  sois  un  bon 
gestionnaire, toutes ces choses-là étaient logiques (même si elles n’étaient pas faciles à faire !). J’ai 
même dû apprendre à mes enfants à rechercher à plaire à Dieu avant de chercher à me plaire. 
Lorsqu’ils  ont  grandi  et  qu’ils  sont  partis  en  mission,  j’ai  dû  accepté  réellement  qu’ils 
appartenaient à Dieu et non à moi. Ce n’a pas été une épreuve facile mais elle a été nécessaire dans 
ma vie chrétienne.

Quelles sont les choses ou les personnes qui vous tiennent le plus à coeur ? Les avez-vous vraiment 
remis à Dieu ? Êtes-vous prêt à les lui relâcher ?

III. Envoi
A. Exhortation

Remplissez le tableau que vous trouverez en annexe. Mettez-y ce que ça impliquerait concrètement 
que Dieu possède chacune de ces choses.

B. Promesse

« Son maître lui dit : C'est bien, bon et fidèle serviteur ; tu as été fidèle en peu de chose, je te 
confierai beaucoup ; entre dans la joie de ton maître » (Matthieu 25,21). Lorsque nous vivons en 
tant que bons gestionnaires des dons merveilleux de Dieu, il nous promet de nous confier encore 
plus et d’entrer dans sa joie au paradis. Quelle belle motivation pour nous aider à avancer !

C. Bénédiction

Puissiez-vous saisir les dons gratuits que Dieu vous fait et en être de bons gestionnaires. Que votre 
fidélité et votre service vous conduise à ce que Dieu vous confie encore plus pour son royaume !
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SÉANCE 4 : La théologie qui égare (lettre 23)2

I. Lancement

Avez-vous  rempli  le  tableau  de  la  séance  précédente ?  Du  coup,  qu’est-ce  que  ça  implique 
concrètement que Dieu possède toutes ces choses ? Avez-vous l’impression de le vivre ?

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

La séance d’aujourd’hui se porte sur une des lettres les plus techniques de Tactique du Diable. Pour 
ceux qui n’ont pas de base en théologie, il est important de lire quelques explications avant de lire 
(ou après avoir lu) cette lettre 23. À l’époque de C. S. Lewis, il y a avait tout un engouement  
théologique pour ce que les personnes appelaient la « recherche du Jésus historique ».  À première 
vue, cela semble être une bonne démarche : comment ne pourrions-nous pas valider des personnes 
qui veulent savoir comment Jésus a vécu ? Malheureusement, la « recherche du Jésus historique » 
s’est souvent faite à travers nos pensées humaines et pas celles de Dieu. Ainsi, pour beaucoup, il  
fallait enlever tous les aspects surnaturels des récits des évangiles pour accéder au vrai Jésus, il  
fallait que son enseignement ne soit pas trop proche de celui de l’Église, de peur que l’Église ait  
inventé des mots dans la bouche de Jésus, etc. Ces recherches du Jésus historiques se sont toutes 
soldées par un échec. En effet, lorsque nous utilisons nos capacités humaines, nous réalisons à quel 
point nous sommes limités pour prouver des choses qui se sont passées il y a des milliers d’années.  
Nous en sommes réduits à la confiance (qui n’est pas irrationnelle) en Dieu et en sa Parole. Nous 
avons de bons arguments pour prouver que la Bible relate fidèlement l’histoire de Jésus, mais il est 
clair que nous ne pouvons pas en faire une démonstration empirique, comme le voulez les partisans 
de la « recherche du Jésus historique ». Leur recherche, les a malheureusement détournés du vrai 
Jésus historique que nous retrouvons dans les évangiles. Ceci nous pose de nombreuses questions :

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Pensez-vous avoir une idée juste de qui était Jésus, de ce qu’il a fait et des raisons pour 

lesquelles il a été crucifié, et qu’il est ressuscité ?
• Pourquoi  est-ce  que  l’historicité  d’une  chose  est-elle  fondamentale ?  Quels  sont  les 

arguments en faveur de l’historicité de la Bible ?
• Adorez-vous une image de Dieu ou Dieu lui-même ? Pourquoi ? Avez-vous l’impression 

d’avoir parfois une fausse image de qui Dieu est ?
• Comment la politique et la justice sociale peuvent-elles détourner de l’Évangile, d’après 

cette lettre, et pourquoi ? Le vivez-vous parfois dans vos vies ou dans vos familles ?

B. Fondements bibliques

• Deutéronome 5,6-9a : Dieu demande à ce que nous ne nous fassions pas d’images taillées 
parce que nous avons la fâcheuse tendance, en tant qu’être humains, à créer un Dieu à notre 
image. L’avoir sous forme visible nous conduirait à réduire ce qu’il est vraiment et à nous 

2 Vous aurez remarqué que nous avons sauté une lettre, la lettre 22. Cela n’est pas parce qu’elle est mauvaise mais  
parce  qu’elle  répète  beaucoup  de  choses  que  nous  avons  déjà  dit  en  ce  qui  concerne  l’influence  de  nos 
fréquentations et le mariage. En bref, le protégé de Wormwood est tombé amoureux d’une chrétienne engagée.
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détourner de qui est réellement Dieu. C’est également pour cette raison qu’il est si important 
de lire la Bible pour avoir une idée juste de ce à quoi Dieu ressemble. Parfois nous avons 
tendance à en faire un Dieu impassible ou indifférent alors que la Bible le décrit comme un 
Dieu qui s’engage et se donne en la personne de Jésus-Christ. D’autres fois, nous pouvons le 
voir comme un Dieu rempli d’amour mais incapable de jugement ou de sévérité, alors que la  
Bible nous décrit tant de fois la colère de Dieu, etc. Si nous voulons vraiment adorer Dieu, il  
est fondamental de vraiment chercher à le connaître tel qu’il se révèle à nous.

• 1 Corinthiens 15,12-19 : Lorsque la foi est placée dans une chose qui n’est pas vraie, elle 
est pire qu’inutile, elle est carrément dangereuse. Lorsque nous plaçons notre confiance dans 
une chaise, par exemple, mais qu’elle n’est pas stable et qu’elle nous fait tomber, notre foi a 
été dangereuse et mauvaise. De la même manière, nous devons placer notre foi dans quelque 
chose de réel et d’historique. Nous croyons dans la Bible parce qu’elle décrit des histoires 
vraies qui ont bouleversé l’humanité toute entière.

C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   Pendant des dizaines d’années de ma vie, je croyais en un Dieu lointain 
et un peu indifférent parce qu’il n’agissait pas réellement dans le monde. En même temps, une 
partie de moi pensait que Dieu était un Dieu d’amour mais qu’il était également incapable de 
changer quoi que ce soit dans le monde. Ma vie de foi en était impactée : je ne me souciais pas 
beaucoup de Dieu puisque je ne pensais pas qu’il se préoccupait de moi. En lisant la Bible, j’ai 
découvert un Dieu totalement différent. J’y ai trouvé le portrait d’un Dieu qui aimait réellement, 
qui s’engageait pour son peuple et pour le monde, qui se mettait parfois en colère, justement parce 
qu’il n’est pas indifférent. J’ai enfin pu corrigé mon image de Dieu et adorer le vrai Dieu décrit  
dans la Bible. Ça a été tout un cheminement de conversion pour moi.

Quels sont les domaines où vous pensez avoir une fausse image de Dieu ? Il y a-t-il des doctrines 
que vous avez de la peine à accepter parce qu’elles contredisent votre vision de Dieu (l’enfer, le  
paradis, les miracles, la prédestination, le pardon divin, l’amour, le jugement, etc) ?

III. Envoi
A. Exhortation

Cette semaine, lors de votre lecture biblique, essayez de noter les choses qui vous perturbent ou qui 
vous  dérangent  dans  la  Bible.  Faites  une  liste  de  ce  que  vous  voudrez  discuter  avec  votre  
accompagnateur durant la prochaine séance.

B. Promesse

« Vous m'invoquerez, et vous partirez; vous me prierez, et je vous exaucerai. Vous me chercherez, et 
vous me trouverez, si vous me cherchez de tout votre coeur  » (Jérémie 29,12-13). Dieu se laisse 
connaître par celui qui le cherche vraiment, alors cherchez à découvrir qui il est vraiment !

C. Bénédiction

Seigneur, donne-nous de te connaître vraiment puisque Jésus a dit que la vie éternelle c’est de te 
connaître, ainsi que ton Fils. Seigneur, nous voulons te connaître pour vivre la vie éternelle.
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SÉANCE 5 : Chrétiens et non-chrétiens (lettre 24)

I. Lancement

Quelles sont les choses qui vous perturbent dans la Bible ? Avez-vous fait une liste de ces choses 
sur lesquelles vous voulez discuter avec votre accompagnateur ? Comment est-ce que cela affecte 
votre compréhension de qui Dieu est ? Parlez-en ensemble et priez ensemble pour remettre à Dieu 
toutes ces interrogations.

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Avez-vous des vices que vous avez repris  et  amplifié  d’autres personnes ? Parfois  nous 

pouvons  aussi  reprendre  des  qualités  de  certaines  personnes  de  notre  entourage  et  les 
transformer en vices chez nous. Il y a-t-il des moments où vous faites cela ?

• Quelles sont vos relations dans le monde non-chrétien ? Combien de temps y passez-vous ? 
Proportionnellement, passez-vous plus de temps avec des chrétiens et avec l’Église ou avec 
le monde ? Comment cela vous impacte-t-il ?

• Comment voyez-vous le monde non-chrétien ? Pensez-vous à un monde pécheur ? À des 
personnes idiotes ? À des personnes plus intelligentes que vous ? Etc.

• Comment  percevez-vous  votre  entourage  chrétien ?  Comme  des  personnes  simples ? 
Comme des personnes moralement justes et pieuses ?

B. Fondements bibliques

• Romains 3,23-31 : La Bible est, on ne peut plus claire à ce sujet : nous ne sommes pas 
justifiés ni sauvés par nos propres efforts ou par nos œuvres mais par la foi en Jésus-Christ.  
Paul nous pose alors cette question : « ou est donc le sujet de se glorifier ? Il est exclu » 
(Romains 3,27).  Chrétiens et non-chrétiens, nous sommes égaux parce que rien ne nous 
destinait à être sauvé, si ce n’est le simple amour de Dieu pour nous. Nous n’avons rien fait 
pour être sauvés mais c’est Dieu qui nous appelle et qui nous transforme par le Saint-Esprit.

• Luc 18,9-14 : Ce que nous venons de voir implique que nous ne pouvons pas nous vanter 
d’être non-pécheurs, là où le monde serait pécheur. Nous avons autant besoin de Dieu et de 
son pardon que toute autre personne dans le monde, quelle que soit sa vie pécheresse.

• 1 Jean 2,15-17 : En même temps, le monde est aussi mauvais parce qu’il ne cherche pas à 
obéir à Dieu. Il se détourne de ses commandements et encourage à la convoitise. Il faut donc 
tenir ces deux réalités ensemble : nous ne sommes pas différents du monde parce que nous 
sommes autant pécheurs qu’eux mais le monde est rebelle contre Dieu, là où nous sommes 
transformés de gloire en gloire par le Saint-Esprit. Nous sommes à la fois semblables, parce 
que nous ne pouvons pas nous sauver par nos propres moyens, et différents, parce que Dieu 
nous a transformés et qu’il nous rend plus pieux et plus justes.
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C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   Ayant vécu dans un cercle chrétien plutôt fermé, on m’a enseigné que le 
monde était mauvais et qu’il fallait à tout prix le fuir pour être purs. L’Église et la famille étaient  
les lieux où je me sentais en sécurité. Ma vision du monde était tronquée parce que je n’avais que  
très peu de contact avec des personnes hors de l’Église. Lorsque j’ai dû commencer à travailler, ça  
a été un vrai calvaire parce que je ne savais pas comment vivre dans le monde, tout en n’étant pas 
du monde (Jn 17,15-16). Cela m’a pris du temps pour demander pardon à Dieu de mon orgueil et  
de réaliser que, si je n’avais pas le Christ, je serais comme eux. La seule chose qui me distingue  
vraiment des non-chrétiens est que Christ m’a ouvert les yeux et transformé mon coeur.

Dieu nous envoie dans le monde pour témoigner de lui (Matthieu 28,18-20) et pour être sel et 
lumière du monde (Matthieu 5,13-16). Avez-vous l’occasion de l’être au quotidien ou bien évitez-
vous les relations avec le monde parce que vous vous sentez supérieurs au monde ? Sentez-vous une 
tentation à l’orgueil ou à la crainte sur ce sujet-là ?

III. Envoi
A. Exhortation

Cette semaine, essayez d’avoir une conversation avec deux ou trois non-chrétiens (je parle ici de 
vraies conversations et pas de formalités). Si vous sentez que vous pouvez parler de la foi, allez-y. 
Essayez également de voir comment vous pouvez montrer aux non-chrétiens que vous ne vous 
considérez pas comme étant moralement supérieurs, parce que ce ne sont pas par vos efforts que 
vous pouvez être sauvés.

B. Promesse

« Je ne te prie pas de les ôter du monde, mais de les préserver du mal » (Jean 17,15). Jésus a prié 
que nous soyons préservés du mal de ce monde. Sa prière ne peut que s’accomplir lorsque nous 
plaçons notre vie en lui !

C. Bénédiction

Que notre Seigneur tout-puissant vous donne d’être préservés du mal afin d’être sel et lumière de ce 
monde qui en a tant besoin !
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SÉANCE 6 : La stabilité et le changement (lettre 25)

I. Lancement

Quelles ont été vos interactions avec les non-chrétiens cette semaine ? Avez-vous pu parler de la foi 
avec eux ? Comment ont-ils réagi ? Avez-vous pu également travailler sur l’orgueil spirituel que 
vous pouvez avoir ? Comment voyez-vous le monde non-chrétien, après ces interactions ? Prenez 
quelques instants dans la prière pour remettre à Dieu ces personnes que vous avez croisé et/ou 
évangélisée.

II. Discussions théologiques
A. Enjeux

• Qu’est-ce qui vous a frappé dans cette lettre ? Pourquoi ?
• Préférez-vous  la  stabilité  ou  le  changement ?  Pourquoi  et  comment  le  vivez-vous  au 

quotidien ?
• Comment se vit la liturgie dans votre Église ? Est-elle trop nouvelle à chaque fois ou est-elle 

trop redondante (ou bien très équilibrée) ? À quoi ressemblerait une liturgie équilibrée, selon 
vous ?

• Nous avons déjà évoqué la question de l’équilibre dans une séance précédente (Séquence II, 
séance  1).  Dans  cette  lettre,  Screwtape  montre  que  la  stratégie  de  l’enfer  est  de  nous 
aveugler par rapport aux plus grands péchés de notre société en nous focalisant sur des 
péchés de moindres envergure à notre époque. Dans la liste que Lewis a donnée, quels sont 
les  péchés  les  plus  prégnants  dans  notre  société  et/ou  dans  notre  union  d’Église 
(enthousiasme, tiédeur, romantisme émotionnel, intellectualisme, cruauté, sentimentalisme, 
mollesse, excès de zèle, laxisme, puritanisme, autoritarisme, libéralisme, etc) ?

• Êtes-vous  facilement  pris  par  une  mode,  quelle  soit  vestimentaire  ou  philosophique ? 
Pouvez-vous évoquer quelles sont les choses à la mode en ce moment ?

B. Fondements bibliques

• Jacques 1,5-8 et Romains 12,2 : Ces deux passages différents nous montre qu’il faut à la 
fois être ferme et enraciné, sans doute par rapport à ses convictions et en même chercher le 
changement, non pas simplement pour avoir du changement, mais pour être renouvelés dans 
nos pensées et dans nos actions.

• 1 Jean 2,7-11 : Dieu fonctionne souvent en donnant de la nouveauté et de l’ancienneté. 
Nous voyons dans ces quelques versets que Dieu donne de nouvelles choses qui se placent 
en continuité à ce qui a été dit avant. Dieu nous appelle à la fois à nous enraciner dans notre  
tradition et à aller plus loin, à vivre la nouveauté. Il faut qu’il y ait des racines et des ailes,  
une ancre et une voile. Nous pouvons, par exemple, relier cela à la liturgie. C’est important 
de conserver un cadre et un ordre global (stabilité) comme celui de l’UNEPREF3 et de varier 
les textes et les manières de les aborder.

3 Cet ordre est bien présenté par le classeur « matin de promesses » : ouverture, Adoration/louange, Loi, confession 
des  péchés,  annonce  du  pardon,  confession  de  foi,  offrande,  prédication,  sainte-cène,  intercession,  envoi  et 
bénédiction.
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• Luc 7,31-35 : Généralement, l’équilibre fait que nous serons critiqués par les deux partis 
opposés. Lorsque nous serons réellement bibliques, nous critiquerons à la fois le laxisme et  
le légalisme, le sentimentalisme et l’intellectualisme, la droite et la gauche, etc. Lorsque 
nous serons entièrement d’accord avec un parti politique, il y a généralement un problème 
théologique où nous ne sommes pas assez équilibré.

C. Applications

Témoignage     d’un chrétien :   Je me rappelle m’être engagé à fond dans un parti politique. Je m’étais 
tellement donné corps et âme que je ne voyais même plus les problèmes de mon parti et je critiquais 
constamment les autres partis politiques. À un moment, une décision a été prise dans mon parti et je 
me suis senti profondément mal à l’aise parce qu’elle était clairement en incohérence avec la Bible. 
J’ai alors pris du temps pour me poser et réfléchir à ce sujet. J’ai constaté que mon parti avait 
autant de problèmes que les autres et que j’avais même contribué à des décisions qui étaient les 
appuis sous-jacent pour cette nouvelle décision. J’ai pu continuer à m’engager dans mon parti 
politique sans l’idéaliser.

Notre société tend de plus en plus vers un certain progressisme éthique. Les chrétiens, voyant cela,  
sont  appelés  à  protester  contre  les  décisions  prises  par  rapport  à  la  sexualité  (concubinage, 
homosexualité, trans-genre, etc), à l’avortement et par rapport à toute la tendance à idéaliser la  
nature  (un  véganisme  trop  poussé,  un  panthéisme  sous-jacent  dans  la  lutte  pour  l’écologie, 
autorisation de la drogue, etc). Ceci dit, ce n’est pas parce que ces vices sont les plus visibles qu’il  
faille oublier de protester contre ce qui a tendance à être plus des positions de droite (la question de 
l’immigration et du respect des étranger, le soin médical/ sécurité sociale, rigidité, non-respect de la 
Création au profit de l’économie, etc). Pensez-vous être équilibré vis-à-vis de ces sujets ? Prenez du 
temps pour en discuter avec votre accompagnateur. 

III. Envoi
A. Exhortation

Mettez-vous  au  défi,  durant  ces  prochaines  semaines,  de  réfléchir  à  vos  propos,  notamment 
politiques, mais pas que, et de regarder s’ils sont vraiment équilibrés et en cohérence avec ce que dit 
la Bible à ce sujet. Vous faites-vous critiquer par les deux extrêmes ? C’est probablement que vous 
êtes sur une bonne voie.

B. Promesse

« Si  quelqu'un  d'entre  vous  manque  de  sagesse,  qu'il  la  demande  à  Dieu,  qui  donne  à  tous 
simplement et sans reproche, et elle lui sera donnée » (Jacques 1,5). Si vous lui demandez avec foi, 
Dieu vous donnera la sagesse pour discerner ce qui vient de lui et ce qui vient de Satan.

C. Bénédiction

Que Dieu vous ouvre continuellement les yeux pour que vous puissiez discerner sa volonté et ce qui  
vient de lui ou de Satan.
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Annexe

Comment  j’utilise/vis  avec 
ces choses actuellement

Comment j’utiliserais/vivrais avec 
ces choses si j’avais conscience 
qu’elles appartenaient à Dieu

Mon temps

Mon argent

Mon époux/épouse

Mes enfants

Mes parents

Mes frères/sœurs

Mes amis

Mon corps

Ma maison
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Ma voiture

Mon Église

Mes dons/capacités

Mon Dieu

Mon 
éducation/diplôme/statut 
social

Mon vécu/histoire
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